
DE BOURGESwww.ville-bourges.fr FÉVRIER 2020
N° 256
NOVEMBRE 2022
N° 284

www.ville-bourges.fr DE BOURGES

RÉPARER BOURGES
pages 4 et 5 R

ép
ar

er la ville



SOMMAIRESOMMAIRE
2

LES NOUVELLES DE BOURGES • NOVEMBRE 2022 • N° 284 

Directeur de la publication : Guillaume Crépin • Rédacteur en chef : Nicolas Varin • Rédaction : Nathalie Corboeuf / Isabelle Coudrat /Martine Dubois/ Maryline Prévost • Photos : Ville de Bourges / Lydia Descloux / Fotolia / DPPI 
• Conception Réalisation : Service Communication Ville de Bourges • Infographie : Noémie Leonard / Camille Baudry • Impression : Ouest-France, Rennes / 02 99 32 65 29 / Imprimé sur du papier produit en Allemagne, à partir 
de 52% de fibres recyclées, IFGD. Ce papier fourni par UPM sous le numéro FI/11/001 est porteur de l'écolabel européen. Eutrophisation : 0.003kg/tonne • Tirage : 37 000 exemplaires • Dépôt légal : à parution • Les Nouvelles de 
Bourges : Ville de Bourges / 11 rue J. Rimbault / 18020 Bourges cedex / Tél. 02 48 57 80 00 /  
Facebook : www.facebook.com/mairie.bourges

RÉPARER LA VILLE
Les travaux dans la ville

AMÉLIORER  
LE QUOTIDIEN
Appli CCAS « Ensembl’ »

CITOYENNETÉ
Saisine de l’assemblée citoyenne par le 
maire sur le réchauffement climatique

DOSSIER
Un centre municipal de santé

ACTION SOCIALE
Bilan centres sociaux : 1 an après

EVÉNEMENT
Journée mondiale contre les 
violences faites aux femmes

ENVIRONNEMENT 
Semaine européenne de 
réduction des déchets

COMMERCE/SALONS
De nouveaux commerces à 
Bourges 

CULTURE
Point chantier Médiathèque

SPORT
Travaux sur Jean Brivot

EDUCATION
Cité éducative 

ASSOCIATIONS

TRIBUNES

PORTRAITS  
Claire Gibault

5

6

4

7

11

10

8 9

13

12

14

15

19

17

16

20

18

Une plaque en hommage à Anne Pavageau-Ribière, Lieutenant de Police assassinée 
dans l'exercice de ses fonctions, a été dévoilée sur le mur de la Préfecture, le 
vendredi 14 octobre dernier. Dimanche 16 octobre, une plaque commémorative en 
hommage à Samuel Paty, professeur d'histoire-géographie, assassiné pour avoir 
défendu et enseigné les valeurs de la République, a été dévoilée face au lycée Jean 
Mermoz et collège Jules Verne. 
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Yann Galut

Maire de Bourges 

A Bourges comme ailleurs, les collectivités sont durement frappées 
par l’explosion des coûts énergétiques. Electricité, gaz  : cela 
représente pour les seuls bâtiments de la ville de Bourges une 
hausse des coûts énergie de 1,5 millions d’euros sur 2022 (4,7 M€ 
en 2020 – 6,2M€ prévus en 2022), soit une augmentation de 32%.
Cette situation énergétique et financière concerne toutes les villes 
de France.
C’est pourquoi nous nous sommes mobilisés avec l’association des 
maires du Cher et les associations nationales d’élus pour interpeller 
les pouvoirs publics dès juillet dernier afin que des mesures 
urgentes soient prises pour soutenir toutes les collectivités face 
aux surcoûts de l'énergie qui menacent leur équilibre financier et 
capacité d'agir.
En attendant le soutien indispensable de l’Etat, nous continuons 
d’agir à notre niveau face à l’urgence écologique en isolant les 
bâtiments publics municipaux tout d’abord, en réduisant notre 
empreinte et facture lumineuse ensuite, en repensant nos services 
publics à l’ère de la crise climatique, en construisant des alternatives 
au tout-voiture. 
Malgré ce contexte énergétique et financier, nous réaffirmons la 
nécessité de poursuivre la transformation de Bourges avec un cap 
clair que nous maintiendrons et quatre axes qui structurent notre 
action :
Améliorer le quotidien (Santé, Sécurité, Citoyenneté, Social, 
Propreté)

Réparer la ville (Plan école, Voieries et trottoirs, bâtiments publics, 
Sports…)
Préparer l’avenir 
Faire rayonner Bourges
Nous le ferons en priorisant nos actions et en adaptant nos 
investissements et notre fonctionnement au regard de notre 
capacité financière. Nous le ferons avec un projet d’administration et 
une organisation renouvelée. Nous le ferons sans augmenter les taux 
des impôts comme nous nous y sommes engagés.
La transformation de notre ville passe par de nombreux travaux qui 
peuvent ici ou là générer des désagréments et nous en sommes 
conscients mais il est de notre devoir de réparer la ville qui dans bon 
nombre de sujets est au bout du rouleau et même à certains endroits 
proche de l’implosion. 
J’entends les difficultés passagères que cela peut entrainer mais 
j’entends aussi les encouragements à poursuivre pour que de 
nouveau notre ville bouge et rattrape son retard face aux urgences 
citoyennes, écologiques, sociales et solidaires.
C’était notre engagement, nous le tenons et nous continuerons de le 
tenir. 

MALGRE LE CONTEXTE 
AMELIORER LE QUOTIDIEN
REPARER LA VILLE
PREPARER L’AVENIR
FAIRE RAYONNER BOURGES
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4 RÉPARER LA VILLE

DES TRAVAUX  
pour améliorer le quotidien 

La Ville de Bourges travaille jour après jour pour réparer la ville et améliorer le quotidien des 
Berruyères et des Berruyers.

La Place Cujas se prépare

La 2nde phase des travaux concessionnaires aux 
abords de la Place Cujas (travaux préalables au 
réaménagement de la Place Cujas) a démarré le  
5 septembre dernier. Cette nouvelle phase concerne 
la rue Edouard Branly et la rue des Beaux-Arts et va 
s’étendre jusqu’à fin décembre 2022. Pour rappel, 
préalablement au réaménagement de la place 
Cujas, la municipalité a travaillé avec l’ensemble 
des gestionnaires de réseaux afin de leur donner 
l’opportunité de réhabiliter leurs réseaux, parfois très 
vétustes, aux abords de la Place Cujas. Pendant toute 
la phase de chantier, les accès piétons et les activités 
commerciales seront maintenues et tout sera mis 
en œuvre pour minimiser la gêne occasionnée, en 
attendant que le nouveau paysage de la Place Cujas se 
dessine. 

La rue Coursarlon va faire peau 
neuve 

Dans le cadre du programme « action cœur de ville » 
la rue Coursarlon va être totalement requalifiée. Une 
nouvelle étape de ce chantier majeur pour le centre-
ville piéton a démarré le 17 octobre dernier. La rue 
va être complétement repavé avec deux phases de 
travaux : une première phase jusqu’au 2 décembre 
avec une pause pour les fêtes de fin d’année et une 
seconde phase de travaux à compter du 16 ou 23 janvier 
jusqu’au Printemps de Bourges. « La rue Coursarlon 

donnera ainsi le ton à la rénovation de notre centre-
ville, qui se poursuivra place Cujas, rue du Commerce 
et rue Moyenne » précise Hugo Lefelle, maire-adjoint 
délégué aux travaux et à l’urbanisme.

Une liaison douce entre le cœur de 
ville et le quartier Séraucourt

Depuis plusieurs années, le quartier Séraucourt a vu 
un grand nombre d’équipements publics s’installer : 
Château d’eau, Château d’art, Conservatoire de 
musique et de danse, Nouvelle Maison de la Culture,… 
il est donc nécessaire de mieux relier ce secteur 
très dynamique au cœur de ville. Cet aménagement 
permettra aussi de simplifier les trajets avec le grand 
parking Séraucourt et le centre-ville qu’il dessert. 

Le cheminement permettra à la fois la circulation des 
piétons et celle des cycles. Il conciliera revêtements 
accessibles et exigences de qualité au regard des sites 
patrimoniaux situés à proximité immédiate.

Les travaux vont débuter le 7 novembre prochain et 
s’achever en juin 2023 pour tous les revêtements de 
surface.

Des travaux d’extension du réseau 
de chaleur

La Ville de Bourges poursuit sa transition énergétique 
en développant son réseau de chaleur urbain  
(19 km existants) avec le déploiement de 11 kilomètres 
supplémentaires d’ici 2024. Les travaux se déroulent 

par phase sur trois ans. Pour l’année 2022, 6 km auront 
été créés à terme depuis le quartier des Gibjoncs vers 
le quartier Pignoux, le centre hospitalier Jacques Cœur 
et le nord du quartier Lahitolle. Pour 2023 et 2024, les 
travaux se poursuivront dans le quartier de Lahitolle et 
le quartier de la Pyrotechnie.

Sur la dernière période de l’année 2022 les travaux se 
poursuivent sur l’avenue Pierre Bérégovoy et l’avenue 
François Mitterrand.

« Ces travaux perturbants pour le quotidien 
des Berruyers sont essentiels pour renforcer 
l’indépendance énergétique de Bourges sur le long 
terme », souligne Hugo Lefelle.

Des chantiers dans les écoles pour 
assurer la transition écologique

Soucieux de relever les défis majeurs de la transition 
écologique, la ville de Bourges poursuit la rénovation 
des écoles. L’objectif affiché est de rendre les bâtiments 
scolaires moins « énergivores ». Trois écoles sont en 
travaux : le groupe scolaire Turly (fin des travaux en 
décembre 2022), la maternelle des Pressavois (fin des 
travaux à l’été 2023) et la maternelle Maryse Bastié  
(fin des travaux à l’automne 2023). Ces travaux 
consistent en la reprise des performances énergétiques 
avec l’isolation par l’extérieur et le renforcement 
des combles, le changement des menuiseries et des 
reprises à l’intérieur pour améliorer le confort d’usage 
des bâtiments.
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AÉROPORT
Maternelle Maryse Bastié : amélioration bâtiments scolaires
Allée Youri Gagarine : rénovation de la chaussée
ASNIÈRES 
Poste et mairie annexe : réaménagement
AURON PRADO 
Médiathèque : réaménagement du rez-de-chaussée
CENTRE VILLE
Police municipale Avaricum : agrandissement des vestiaires
Ecole Beaumont : accessibilité
Conservatoire : réfection du platelage en bois
Rue Coursarlon : Poursuite de la requalification
CHANCELLERIE
Rue Pierre et Marie Curie : requalification de chaussée et aména-
gement cyclable
Avenues Jacques Chirac et du Général de Gaulle : aménagements 
cyclables 
EMILE MARTIN
Boulevard Joffre : requalification
GIBJONCS

Maternelle Pressavois : amélioration bâtiments scolaires

Groupe scolaire Turly : amélioration des bâtiments scolaires
Construction d’un terrain de pétanque au parc paysager des 
PIGNOUX/SEMBAT/CHARLET
Maternelle Pignoux : travaux d’accessibilité
Rue du Lieutenant Arnaud Lefebvre : chaussée et trottoirs en 
enrobés
VAL D’AURON
Rue Raymond Boisdé et rond-point Duclos : réfection de la 
chaussée
Angle Lazenay-Labonne : Mise en accessibilité et végétalisation 
des abords de l’école
Travaux de sécurisation des 2 clapets du barrage du lac d’Auron
VAUVERT-PIERRELAY
Maternelle Herbinière Lebert : travaux d’accessibilité
Zone d’activités des Danjons : requalification des espaces publics 
(travaux réalisés par Bourges plus)
Rue de Vauvert, entre le chemin de Vauvert et la rue Louis Mallet : 
Rénovation
ENSEMBLE DE LA VILLE
Modernisation des éclairages publics en LED
Pose des décorations de Noël

TRAVAUX

LE CHEMIN DE VILLENEUVE 
requalifié

Après des travaux importants sur le réseau d’eau potable et d’assainissement menés par 
l’agglomération Bourges plus, la chaussée du chemin de Villeneuve a été requalifiée sur un 
linéaire d’environ 800 mètres (du N°51 au N°142 du chemin de Villeneuve). Les travaux ont 
consisté en la reprise des bordures, le rabotage de la chaussée, la réalisation du tapis de la 
chaussée, la reprise de la signalisation horizontale et la création d’îlots en bordure pour 
protéger les traversées piétonnes.

comptez-vous intensifier les petits travaux de 
proximité dans les quartiers de la ville ?

"Lors des réunions annuelles que nous organisons dans tous 
les quartiers de la ville, les habitant.e.s n’ont de cesse de faire 
remonter leurs attentes en la matière. Chaussées déformées, 
trottoirs impraticables… Chaque quartier égrène ses voiries 
dégradées et il était de notre responsabilité de réagir. C’est 
pourquoi dès 2023, le budget consacré à ces travaux sera 
doublé pour atteindre 3 millions d’euros. Il faudra certes 
plusieurs années pour que le changement soit perceptible, 
mais nous nous engageons avec détermination pour rendre 
les rues de Bourges plus agréables, quel que soit son mode de 
déplacement."

Quelles sont les priorités de l’équipe municipale pour 
réparer la ville ?

"La grande difficulté se situe dans l’arbitrage entre les 
différentes demandes, toutes légitimes. Nous essayons de 
regarder plusieurs critères, sécurité des piétons, potentiels 
aménagements vélo, proximité des écoles, nombre de 
véhicules… En croisant tous ces éléments et en veillant à une 
juste répartition entre tous les quartiers, nous élaborons le 
programme annuel de travaux avec une visibilité également 
sur les années suivantes."

En cette période de préparation budgétaire quels sont 
les grands chantiers qui vont marquer l’année 2023 ?
"Deux chantiers majeurs seront menés en 2023 avec tout 
d’abord la rénovation de la rue Barbès, qui s’étalera également 
sur 2024, et la rue Ferrée à Asnières. Mais tous les quartiers 
bénéficieront de rénovations. En centre-ville, le chantier 
Cujas sera lancé au Printemps 2023 et constitue le plus 
ambitieux programme de rénovation d’espace public depuis 
de nombreuses années."

3  
QUESTIONS 
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Hugo Lefelle, 
Maire-adjoint délégué aux travaux et à l’urbanisme

DES TRAVAUX  

Groupe scolaire Aéroport



pour une ville plus solidaire 
Le Centre communal d’action sociale de la ville de Bourges lance une campagne de communica-
tion à destination des séniors afin de les sensibiliser à l’usage de l’application « Ensembl’ » - un 
réseau social gratuit qui repose sur les élans de solidarités entre habitants dans la ville (**).

 « Besoin d’un coup de main ? Vous pourrez bientôt retrouver 
sur « Ensembl’ »,  les voisins que vous ne connaissez pas 
encore mais qui sont prêts à vous rendre service pour 

construire ensemble un quartier plus chaleureux, plus 
solidaire et plus ouvert ». Le réseau social « Ensemb’l » repose 

sur l’esprit d’entraide et de bienveillance. Son but est de fédérer 
les habitants autour d’une plateforme unique d’échanges entre 

citoyens, pour remettre la solidarité locale au goût du jour. Un projet 
ambitieux et nécessaire afin de recréer de nouvelles solidarités pour lutter 

efficacement contre l’isolement social en utilisant le numérique au service de 
la vie réelle. Une ambition que partage la ville de Bourges partenaire de l’opération 
et qui marque ainsi sa volonté de participer activement à la construction du vivre 
ensemble de demain. 

A Bourges, la solidarité à portée de main

Le système est très simple ! Il vous suffit de téléchargez l’application mobile 
disponible sur l’Apple Store et Google Play. Dans le cadre de l’agenda 21 de la 
longévité, le Centre communal d’Action Social met à disposition un agent pour 
aider et accompagner les séniors dans la démarche : concrètement les personnes 
intéressées pourront se renseigner et être accompagnées pour entrer dans la 
démarche.

Un réseau pas comme les autres

« Ensembl’ », vous permet d’échanger des informations, des services, des bons 
plans et des objets entre habitants, que vous viviez dans le même quartier ou 
dans le même immeuble. Demander une bonne adresse pour un diner, trouver un 
bricoleur pour vous aider à accrocher un tableau, faire du covoiturage entre voisins, 
prêter sa perceuse, lancer une collecte de vêtements chauds pour une association 
ou un grand ramassage des déchets dans le quartier, créer un jardin partagé ou un 
petit groupe de marcheurs du dimanche … Il y a beaucoup à faire et imaginer entre 
voisins ! Et vous aurez sûrement de nombreuses idées pour faire de Bourges, une 

ville plus solidaire. Ainsi, chaque habitant volontaire peut avoir l’occasion de se 
montrer solidaire en rendant un petit service comme par exemple, changer une 
ampoule, rendre une visite, faire quelques courses ou tout simplement discuter. 
Alors, ensemble, tendons la main ! 
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App Store 
https://apps.apple.com/us/app/id1463791707

Google Play
https://play.google.com/store/apps/details?id=com.ensembl.app 



C’est la rentrée pour 
L’ASSEMBLÉE CITOYENNE ! 

Après les travaux sur l’extinction partielle de l’éclairage public et le passage aux 30km/h, M. le Maire 
saisit une nouvelle fois l’Assemblée citoyenne sur un thème de fond, incontournable et universel : 
Bourges, ville contributive et inspirante pour agir à son niveau sur les effets du dérèglement climatique.
D’octobre 2022 à avril 2023, les membres de l’assemblée citoyenne vont se réunir pour réfléchir à des 
propositions à soumettre au Maire et au Conseil municipal. Plusieurs temps de réunions, d’ateliers, de 
rencontres avec différents partenaires vont être organisés pour comprendre la situation et enrichir 
la réflexion. Les temps de communication et de travail sont entièrement décidés par les membres 
eux-mêmes. 

Les enjeux de la saisine une adaptation nécessaire :

L’adaptation de la société aux conséquences des changements climatiques permet de protéger les 
personnes, les habitations, les entreprises, ou encore les écosystèmes naturels. Elle porte sur les 
effets actuels et sur ceux qui sont susceptibles de se produire à l’avenir. Nombre de solutions aux 
changements climatiques peuvent apporter des avantages économiques tout en améliorant nos vies 
et en protégeant l’environnement.

Agir a notre niveau

L’Assemblée citoyenne a pour mission d’accompagner la municipalité et le Conseil municipal sur les 
orientations à donner, les actions à mener et les décisions à prendre pour Bourges, avec les berruyer.
es afin d’agir à notre niveau sur le dérèglement climatique.

Mobiliser les forces vives

Cette dynamique doit emmener tout ou partie de la population grâce à son bon sens dans une multitude 
d’actions individuelles ou collective. L’Assemblée citoyenne devra mobiliser toutes les forces vives du 
territoire (habitants, commerçants, associations, élus, agents) afin de construire un plan d’actions 
avec un impact significatif, à mettre en œuvre à court ou moyen terme. 

RETOUR SUR LA MÉTHODE : 

Par cette méthode, il s’agit de sortir du schéma habituel de prise de décision, en affinant les 
réflexions de chacun.e , en prenant en compte les avis différents, les faire converger et en cherchant 
à atteindre un consensus. 

Des villes inspirantes : 

L’ANPCEN (Agence Nationale de Protection du Ciel et de l’Environnement Nocturnes) estime 
qu’aujourd’hui, plus de 12.000 communes pratiquent l’extinction partielle ou totale de leur éclairage 
public. Réduction d’énergie, économie financière, protection de la biodiversité, réduction de la 
pollution lumineuse : toutes ces causes ont en commun, un impact positif sur l’environnement. 

La Ville de Bourges s’inscrit à l’instar de beaucoup d’autres dans une démarche contributive et 
inspirante, pour agir à son niveau sur les effets du dérèglement climatique.

Après la région Occitanie, la métropole de Grenoble, l’intercommunalité Est Ensemble, les villes de 
Nantes et Nancy, c’est au tour de Bourges d’amorcer toute une série d’actions concrètes, autour de 
la question du climat en collaboration avec l’Assemblée citoyenne et les forces vives du territoire. 

CITOYENNETÉ 7

Saisine de l'Assemblée 
citoyenne

Réunion de l'assemblée
citoyenne pour validation
ou remarque

Mise en place d'ateliers
pour réfléchir sur les
thèmes en question

Projet de rédaction 

Compte rendu,
remarques et validation

Nouvelle rédaction des
avis concernant les
thèmes

Validation finale 

Présentation au maire et
au conseil municipal

"Au-delà des instances de concertation 
Assemblée citoyenne et conseils de quartiers, 
nous entrons dans une nouvelle phase, celle 
qui va permettre à chaque berruyer de mettre 
en œuvre sa citoyenneté au service de l'intérêt 
général." 

Alain BOUQUIN, Maire-Adjoint à la citoyenneté et 
à la démocratie directe.
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UN CENTRE MUNICIPAL DE SANTÉ
 aux Gibjoncs

En attendant la construction du centre municipal de santé aux Gibjoncs, prévue en 2025, deux 
médecins généralistes, une pédiatre et une gynécologue ont été recrutés. Salariés de la ville, ils 
reçoivent sur rendez-vous au Centre de santé, situé au 8 avenue Stendhal. Tous jeunes retraités, 
leur recrutement permet de lancer l’activité médicale du centre municipal jusque-là, centre de 
soins infirmiers, et marque la volonté de la municipalité à mener le combat contre la désertification 
médicale.

La Région Centre-Val de Loire est la région la plus touchée par la désertification 
médicale en France métropolitaine et le Cher, l’un des départements les moins bien 
dotés en médecins généralistes et spécialistes. Bourges n’est pas épargnée… 

La Ville de Bourges a perdu 25% de médecins généralistes entre 2010 et 2019 et 
l’agglomération 10% sur la même période. Parallèlement, la part des médecins de 60 
ans et plus augmente, ce qui pose la question du renouvellement générationnel des 
médecins à Bourges. 

La question des déserts médicaux est presque quotidiennement évoquée dans 
les médias, elle devient une question politique aujourd’hui incontournable. 
Malheureusement, derrière ce constat, des habitants se retrouvent sans solution, 
sans réponse face à leurs problèmes de santé. Ainsi, aujourd’hui, 27% des Berruyers 
affiliés au régime général n’ont pas déclaré de médecin traitant. 

         Une offre de soins complète 

Pour autant, la Ville a décidé d’agir avec les moyens dont elle dispose. L’attractivité 
d’un territoire pour les jeunes médecins repose, d’après plusieurs études et enquêtes 

nationales sur trois facteurs prépondérants : la qualité et le cadre de vie, l’existence 
et la qualité d’un projet collectif de santé sur le territoire et les possibilités d’emploi 
pour le conjoint.

Plusieurs actions municipales y concourent directement : le dispositif Bourges 
vie nouvelle qui propose un accueil et des solutions très individualisées pour 
les professionnels de santé du territoire qui souhaitent s’installer, dont l’aide à 
l’installation en complément de celle versée par la CPAM, et la création d’un centre 
municipal de santé, épicentre du projet territorial de santé. 

Le centre municipal de santé prend appui sur le centre de soins infirmiers, situé 8 
avenue Stendhal, qui existe depuis 1978. 

L’équipe est aujourd’hui constituée d’une cadre de santé, coordinatrice du centre 
de santé, d’une secrétaire médicale, d’une pédiatre, d’une gynécologue, de deux 
médecins généralistes et trois infirmières. L’équipe est salariée de la Ville.  

 
La majorité municipale a annoncé que 
la santé serait au cœur des priorités de 
ce mandat. Comment cela se traduit-il 
concrètement ?    
« Bien que la santé ne soit pas une compétence 
réglementaire des communes, il n’y a pas une 
journée sans que nous ne soyons pas, en tant qu’élus, 
interpellés, par des habitants à la recherche d’un 
médecin référent, ou en difficulté pour obtenir un 
rendez-vous avec un médecin spécialiste.
Nous sommes la région qui a le moins formé de médecins 
pendant des décennies. Des positions politiques 
ont bloqué l’ouverture d’une deuxième faculté de 
médecine. Aujourd’hui, on se réjouit de la création de 
la faculté de médecine à Orléans, avec l’augmentation 
du nombre de médecins formés en Région, et nous 
demandons l’ouverture d’un PASS (Parcours d'Accès 
Spécifique Santé), à Bourges, pour permettre aux 

jeunes qui souhaiteraient se lancer dans des études de 
médecine de pouvoir faire leur première année au plus 
près de chez eux. Nous sommes bien conscients que 
les premiers résultats ne seront visibles que d’ici 10 
ou 15 ans. Alors d’ici-là, il faut s’adapter ! Aujourd’hui, 
on a un hôpital extrêmement fragilisé, une médecine 
de Ville avec de nombreux départs en retraite. La Ville 
a décidé d’agir sur plusieurs leviers. D’abord dans le 
cadre de « Bourges Vie Nouvelle », on accompagne les 
médecins à leur arrivée dans notre ville. Ensuite avec 
la création d’un centre municipal de santé multisites, 
dotés d’antennes dans les quartiers. Les médecins 
recrutés aujourd’hui sont retraités de l’activité 
libérale. Les embaucher nous permet de conserver 
des professionnels qui auraient complètement stoppé 
leur activité. En outre, leur connaissance du territoire 
et leur expérience sont de nature à rassurer de 
jeunes professionnels tentés par l’exercice en centre 
municipal de santé. 

Quelle est la différence entre la maison de 
santé pluriprofessionnelle du Prado et le 
futur centre de santé des Gibjoncs ?
« Tous les médecins qui exercent à la maison de santé 
pluriprofessionnelle du Prado sont des professionnels 
libéraux. Ils versent un loyer pour occuper le bâtiment 
dont la Ville est propriétaire. Tandis que le centre de 
santé est une structure municipale où les personnels 
sont salariés de la Ville. C’est un service public.  Les 
médecins salariés ne peuvent pas y pratiquer de 

dépassement d’honoraires, appliquent le tiers-payant 
généralisé, ont une obligation d’accueil de tout 
public, travaillent en lien avec l’ensemble de l’équipe 
médicale, paramédicale et administrative. 
Par ailleurs, le centre de santé a vocation à être un 
lieu « ressources »,  outil de développement du Contrat 
local de santé, pour la mise en œuvre d’actions de 
prévention avec les acteurs de la Ville qui agissent 
quotidiennement dans le champ de la promotion de la 
santé. Trop à l’étroit dans le site actuel, ces actions 
sont aujourd’hui limitées et ont donc vocation à se 
développer dans le futur bâtiment».

La Ville de Bourges a-t-elle le potentiel pour 
attirer de nouveaux médecins ?
« Nous mettons tout en œuvre pour trouver des 
solutions et cette offre municipale vient en 
complémentarité à l’offre libérale, l’idée étant 
de proposer des modes d’exercice différents aux 
médecins qui souhaitent s’installer à Bourges. Je 
suis convaincue que cette forme d’exercice regroupé 
« salariée » peut intéresser des médecins attachés à 
concilier vie professionnelle et vie privée. Le Centre 
municipal de santé les décharge totalement des 
tâches administratives et financières, et la présence 
de professionnels expérimentés renforcée par une 
équipe d’infirmières constitue un vrai plus. Enfin, au-
delà de l’offre médicale, la prévention en santé occupe 
une place importante et fondamentale dans notre 
projet, et doit animer l’esprit du centre. » 

3  
QUESTIONS 

À

Magali Bessard,  
1ère maire-adjointe  

déléguée à la santé et l’égalité femmes-hommes



Dr Joachim Barakamfitiye, médecin généraliste 

Interne à l’hôpital à l’hôpital de Bourges pendant 10 ans, le docteur Joachim Barakamfitiye s’est installé en libéral en 1989. 
«A mon départ en retraite, je me suis dit que l’offre de soin avait tellement dégringolé que je devais trouver une façon de 
continuer à un autre rythme, explique-t-il. L’opportunité du centre a répondu à mes attentes. Avec moins de contraintes 
qu’en exercice libéral et toujours la proximité avec les patients, je reçois tous les mercredis et vendredis en espérant 
décharger un peu les médecins libéraux ».

Dr Benoit Gilet, médecin généraliste

Médecin généraliste depuis 1987 à Bourges, le docteur Benoit Gilet a pris sa retraite en mars dernier. « C’est assez 
culpabilisant de partir en retraite alors qu’il n’y a personne derrière pour assurer la continuité… Aujourd’hui, on demande à 
un médecin d’être multi-tâches. Je pense que la lourdeur administrative décourage les jeunes pour la profession. On assiste 
à un changement de mentalité où l’équilibre entre vie professionnelle et vie personnelle est primordial. Le médecin salarié 
est certainement une solution ! »

Dr Monique Marconnet, médecin-gynécologue

Depuis 1988, le docteur Marconnet exerçait à Bourges. Lorsqu’elle prend sa retraite en janvier 2020, elle n’imagine pas  
« raccrocher » totalement. « Très égoïstement, j’aimais tellement mon métier que cela me déprimait d’arrêter, confie-t-elle. 
On manque tellement de gynécologue que je me dois de continuer pour toutes les patientes… Aujourd’hui, je suis salariée 
et soulagée des tâches administratives gérées par le personnel administratif du centre de santé. Je reçois le mercredi et je 
me consacre uniquement à l’acte médical. »   

DOSSIER 9

Un projet bâtimentaire 
 aux Gibjoncs

L’objectif du centre municipal de santé est à la fois de participer à limiter 
la désertification médicale, d’offrir un cadre sécurisant pour de jeunes 

professionnels intéressés par le salariat, d’accueillir l’ensemble de la population et 
de mener des actions de prévention et de promotion de la santé. 

A ce titre, une sage-femme intervient une fois par mois pour réaliser des dépistages du 
cancer du col de l’utérus, une diététicienne du Pôle nutrition réalise des permanences, des séances de 

vaccination sont organisées par l’IRSA… Le centre municipal de santé est aussi un projet bâtimentaire puisque le centre actuel est aujourd’hui trop petit… 

Ainsi, un nouveau centre sera construit sur un terrain proche du centre déjà existant, dans le cadre du Nouveau programme de renouvellement urbain. A 
l’horizon 2025, des locaux neufs, adaptés aux besoins des professionnels de santé et des patients et offrant des conditions d’accueil optimales, verront 
le jour. 

Le centre municipal de santé sera ainsi un élément d’attractivité parmi d’autres pour contribuer à limiter la désertification médicale en lien avec les leviers 
mis en place par les autres collectivités et partenaires publics ou privés.

HORAIRES D’OUVERTURE
Du lundi au vendredi 

de 8h à 12h30
et de 13h30 à 17h

PRISE DE RDV MEDICAL
02 48 57 82 88

https://cs-bourges.contactsante.fr

CENTRE DE SANTÉ DE BOURGES
8 avenue Stendhal – 18000 Bourges

PRISE DE RDV INFIRMIER
02 48 70 93 27

centredesoins@ville-bourges.fr
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LES CENTRES SOCIAUX 
sous le signe du renouveau

En 2021/2022, les deux structures du Val d'Auron et de la Chancellerie  
ont évolué en renforçant leur cohésion, tout en gardant leur identité.  

Leur inauguration aura lieu le 10 novembre.

Nadia NEZLIOUI
Maire-adjointe à l'action sociale 

Présidente déléguée du CCAS

« Je suis vraiment ravie de cette réorganisation, en particulier l'installation d'un espace de 
confidentialité. Il n’est en effet jamais facile de parler de sa situation sachant que des personnes 
même bienveillantes peuvent écouter. Là, il est plus facile de s’exprimer ouvertement en toute 
confiance. Ce qui est également une réussite, c’est que les usagers aient pu participer à ce projet, 
donner leur avis etc... Ils se sont bien investis. Pour terminer, le fait d’avoir du mobilier sympa, de 
refaire les peintures, c’est toujours plus agréable et accueillant ».

" Dans le contexte de la crise sanitaire et de l'arrivée de la nouvelle municipalité, nous avons 
lancé une réflexion avec les équipes et les adhérents sur la réorganisation des centres 
sociaux " indiquent Julie Voué et Emilie-Bouquin-Bracq, respectivement responsables des 
sites du Val d'Auron et de la Chancellerie. Le fonctionnement est désormais mutualisé entre 
les deux structures et le service animation senior du CCAS, " ce qui permet un partage des 
compétences renforcé et complémentaire au profit des usagers ".

Repenser les espaces

Les deux centres sociaux ont notamment recruté deux conseillers numériques, complétant 
l'équipe formée par une palette de professionnels " qui apportent à la fois une vraie force 
à travers leur savoir-faire et leur personnalité ". Les espaces d'accueil ont été repensés 
avec les adhérents, et réaménagés, afin d'offrir à tous un cadre plus intime et chaleureux,  
" pour prendre un café, papoter, animer ". A contrario, d’autres bureaux moins exposés ont 
été conçus pour favoriser la confidentialité.

Des horaires d’ouverture élargis

Les horaires d'ouverture ont pour leur part été élargis de 8 heures à 22 heures. " On a 
travaillé avec le service associatif de la ville de Bourges et la Maison des associations, avec 
l'objectif de répertorier les associations susceptibles de s'intégrer dans ces créneaux, et 
de créer du lien, du partenariat " note Guillaume Défougère, Directeur des solidarités et du 
bien vieillir, précisant que " les associations apportent une plus-value pour les adhérents et 
ont accepté de s’engager dans le projet des centres sociaux " (*). Enfin, des missions ont été 
coordonnées avec les PRJ avec lesquels des activités sont proposées les mercredis après-
midi. Et 2 adultes relais assurent la médiation écoles/familles depuis janvier 2022.

Une concertation pour rebaptiser les deux centres sociaux

Les Centres sociaux partagent désormais ce bel élan, avec une envolée des inscriptions... 
et la même plaquette où sont répertoriées leurs activités sans cesse enrichies par la 
réflexion commune. L'interaction opère, " ce qui fonctionne d'un côté, on le tente de l'autre 
et vice-versa ". L'évolution est en marche et va se poursuivre. En février prochain, les deux 
Centres sociaux seront rebaptisés et porteront chacun le nom d'une personnalité féminine.  
Là-encore, l'avis des usagers sera sollicité.
(*) En 2021/22, 45 associations ont été accueillies au centre social du Val d'Auron, et 25 au centre social de la 
Chancellerie. La marge de progression associative la plus importante concerne le centre du Val d'Auron. Les deux 
structures enregistrent actuellement plus de 220 adhérents chacune.
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VIOLENCES FAITES AUX FEMMES 
Sensibilisation, Information, Action

Le 25 novembre est la Journée internationale de lutte contre les violences 
faites aux femmes. La Ville de Bourges poursuit et confirme son engagement 
en la matière, au travers de diverses actions.  

L’implication de la Ville de Bourges pour la cause féministe n’est plus 
à démontrer ! Et ce sera encore le cas, ce 25 novembre, lors de la 
Journée mondiale de lutte contre les violences faites aux femmes, 
avec l’organisation d’une action de prévention et de lutte contre la 
prostitution et la traite des êtres humains à des fins d’exploitation 
sexuelle. Cette journée, menée en lien avec la préfecture et le 
Mouvement du Nid, est réservée aux professionnels/associations 
afin de les informer et les outiller dans le repérage et l’orientation 
pour une prise en charge. Par exemple, y sera présenté le dispositif 
du Parcours de Sortie de Prostitution (PSP) et d’insertion sociale 
et professionnelle ouvert aux personnes adultes, victimes de 
prostitution, de proxénétisme ou de traite des êtres humains à des 
fins d’exploitation sexuelle, désireuses de sortir de la prostitution et 
d’accéder à des alternatives. Toujours réservée aux professionnels, 
la Journée sur le psychotraumatisme du jeudi 24 novembre, à 
l’invitation de France Addictions, en présence d’Hélène Romano, 
psychologue, et de partenaires locaux et régionaux autour de 
4 tables rondes thématiques (victimes directes / témoins et 
transmission transgénérationnelle / trauma et justice / impact sur les 
professionnels). Ce rendez-vous fait suite à la journée professionnelle 
sur le psychotraumatisme et les conséquences à long terme sur la 
santé de la violence sexuelle, physique et psychologique organisée 
le 29 juin 2021 par la Ville de Bourges avec le Centre régional de 
psychotraumatologie de Tours et l’Hôpital George Sand. 

Côté grand public, dans le cadre de son 40e anniversaire et en lien avec 
la Journée internationale du 25 novembre, le Centre d’information sur 
les droits des femmes et des familles du Cher CIDFF propose une 
série d’événements de sensibilisation sur les violences sexistes et 
sexuelles : campagne d’affichage dans les rues de Bourges (du 16 

au 23 novembre) ; animation de stands sur les différents marchés 
de la ville (du 16 au 25 novembre). À ne pas manquer, également, le 
CIDFF invite chacune et chacun à la conférence « Le sexisme et les 
violences dans les émissions de téléréalité » animée par Valérie 
Rey-Robert, essayiste et militante féministe. Rendez-vous le lundi 21 
novembre, de 14h30 à 16h30, à l’amphithéâtre du Muséum d’histoire 
naturelle de Bourges !

« Temps fort de réflexion et de sensibilisation, la journée du 
25 novembre est l’occasion de faire un focus sur les violences 
sexistes ; physiques, psychologiques, sexuelles, économiques, 
…, dont les femmes sont les premières victimes. L’ampleur de 
la question n’est plus un secret et la Ville de Bourges, sans être 
en compétence directe, se veut facilitatrice du parcours des 
victimes. Cette volonté se traduit notamment par le soutien 
qu’elle apporte aux associations et structures qui prennent 
en charge et accompagnent les victimes. Par l’organisation 
d’événements il s’agit aussi d’informer, dénoncer et prévenir 
toutes les formes de violences, dont la prostitution constitue 
l’une des plus anciennes. Au-delà de ces actions, la Ville participe 
à la Commission préfectorale qui coordonne le Parcours de 
sortie de prostitution pour mettre à l’abri, aider à l’insertion 
professionnelle, à l’hébergement et à l’accompagnement social 
global des personnes prostituées. »

Magali BESSARD
Maire-adjointe, déléguée à la Santé et  

à l’Egalité Femmes-Hommes
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SEMAINE EUROPÉENNE  
DE LA RÉDUCTION DES DÉCHETS 
Ensemble, réduisons nos déchets

Du 19 au 27 novembre 2022 se tiendra la semaine 
européenne de la réduction des déchets (SERD). 
Avec des milliers d’animations partout en Europe, 
cette semaine est l’occasion de mettre en avant des 
initiatives, des actions et des gestes pour prévenir 
les déchets. 

Bourges Plus se mobilise sur cette semaine  
avec de nombreux partenaires :

• Samedi 26 novembre au Parvis des Métiers, place Etienne Dolet,  
 face à la cathédrale de Bourges se tiendra le 2e village des solutions,  
 en partenariat avec la Chambre des Métiers et de l’Artisanat.  
 Il regroupe des acteurs locaux engagés dans la prévention des déchets  
 par leurs diverses actions : réemploi, récupération, réparation, compostage…
• Dans vos déchèteries, vous pourrez aller à la rencontre d’agents  
 pour vous informer sur le broyage des végétaux et le prêt de broyeurs  
 réalisé par Bourges Plus
• Le composteur du centre de loisirs de Mehun-sur-Yèvre installé au printemps  
 sera mis à l’honneur avec enfants et parents 
• En partenariat avec la Chambre des Métiers et de l’Artisanat,  
 des macarons à apposer sur les vitrines seront remis aux commerçants  
 acceptant les sacs et bocaux
• Un temps de partage aura lieu avec les référents volontaires des 12 sites  
 de compostage partagé de quartier ou en résidence de l’agglomération.

En quelques mots,  
qu’est-ce que la prévention des déchets ?

 La prévention des déchets est l’ensemble des actions permettant de réduire les déchets, 
et notamment ceux de la poubelle verte qui seront incinérés. Ces actions sont réalisées 
par les services publics, les acteurs associatifs ou privés et les particuliers. Ce peut être 
composter ses épluchures, réparer ses objets, les donner et acheter d’occasion ou encore 
réduire les emballages ou le jetable lors de ses achats.

Retrouvez tous nos conseils sur la page  
« LES BONS GESTES DE L’ECONOMIE CIRCULAIRE » sur le site 

internet de Bourges Plus.  
www.agglo-bourgesplus.fr/index.php?page=site/ 

vie-pratique/dechets/guide-du-tri
Le meilleur déchet est celui qu’on ne produit pas !
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PRÊT DE BROYEURS 
En ce début de période d’élagage, nous vous rappelons que Bourges 
Plus met gratuitement à votre disposition des broyeurs à végétaux 
électriques. Deux tailles sont disponibles pour correspondre au mieux 
à vos besoins. C’est un moyen efficace pour réduire ses déchets et 
jardiner au naturel : finis les allers-retours à la déchèterie ! Chez vous, 
vous pouvez utiliser votre broyat comme paillage (au pied de vos 
plantes et arbres, dans votre potager…) ou bien les composter, cela 
permettra un apport en matière sèche, nécessaire au processus de 
compostage.

Vous trouverez toutes les informations 
sur les prêts de broyeurs électriques 
sur le site internet de Bourges Plus ou en 
appelant au 0 800 897 730.

LE RENOUVEAU DU  
JARDIN PARTAGÉ DE 

L’AÉROPORT
Une nouvelle association d’habitants vient de voir le jour dans le 
quartier de l’Aéroport. Il s’agit de l’association « le Faire Savoir Créatif ». 
Elle s’est fixée pour objectif de remettre en état le jardin partagé situé 
entre les rues le Brix et Nungesser et Coli. Bourges Plus profitera de 
cette opportunité pour y installer un composteur partagé afin de 
collecter les biodéchets des habitants du quartier.
Si comme ces habitants, vous souhaitez créer un jardin partagé 
dans votre quartier, n’hésitez pas à contacter votre Maire-Adjoint de 
quartier ou la mairie : recherche d’un espace à jardiner, aménagement 
du site, récupération d’eau de pluie… vous pourrez être accompagné 
pour vous aider à imaginer votre projet.
Pour cela, contactez la Mairie via le service Castor, accessible sur le 
site internet de la Ville de Bourges (www.ville-bourges.fr)
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FRIPE À GOGO
Florence et François Encinas ont ouvert Fripe à gogo, 
une friperie pleine de charme et de trouvailles où ces 
commerçants originaires de Fontainebleau proposent des 
vêtements de seconde main, modernes ou vintage, pour 
hommes et femmes. « La seconde main, c'est un geste 
pour demain » disent-ils, convaincus par cette démarche 
éco-responsable qui permet de « renouveler sa garde-
robe à petits prix et de lutter contre le gaspillage ». 
Les textiles sont achetés en gros, triés, lavés, repassés 
sur place. Ils se vendent pour la majorité au poids, entre 
19 et 49 euros le kilo. De nombreux accessoires de mode 
s'incrustent dans ce grand dressing de 120m2 décoré 
avec de grands miroirs chinés, des malles dégoulinant de 
foulards... Florence réalise aussi des sacs à main à partir 
de matières recyclées.

17 place Planchat. Ouvert du mardi au samedi  
de 10h à 19h. 02 48 70 89 21

LITTLE EDEN
« Little Eden, permet à chacun et chacune de se 
reconnecter à soi, à travers les soins massages, 
l'olfactotherapie, la chromathérapie, l'eau et les plantes » 
détaille Pauline, sa créatrice. Cet écrin à l'ambiance 
chaleureuse, situé face à l'Office du tourisme « est 
dédié au mieux-être durable » précise-t-elle. Pauline 
y propose des soins Corps - Peau - Esprit. « Je prends 
en considération l'état physique, émotionnel et la 
dimension mentale de chacun et chacune » dit-elle.  
« Little Eden, c'est aussi des soins massages holistiques 
aux huiles végétales et essentielles, des soins corps 
régénérants et des bains sensoriels infusés aux plantes ». 
C'est également le résultat de 9 ans d'évolution dans 
l'univers du bien-être « entre structure spécialisée en 
massages holistiques et Spa hôteliers aux exigences 
élevées ».

48 rue Moyenne. Ouvert du lundi au samedi de 7h30  
à 21h. Sur rendez- vous. 07 50 98 56 91

L'INDIGO
Début septembre, Naveen Keta a ouvert l'Indigo, son 
premier restaurant tout dédié à la bistronomie indienne. 
Ce nouveau Berruyer formé à l'institut Paul Bocuse à 
Lyon, y revisite avec passion et avec son chef cuistot 
Jagdish, la cuisine tradionnelle indienne, qu'il allège et 
rend plus délicate et raffinée. Les couleurs, les parfums, 
les saveurs sont dans l'assiette, plus exactement sur le 
menu découverte garni de 3 entrées et de 3 plats, et sur 
le plateau du jour, tous deux concoctés maison. L'Indigo 
est une invitation à la curiosité et au voyage gustatifs et 
culturels, mais aussi à la convivialité autour d'un verre de 
vin indien, d'un thé au basilic... 

15 rue Fulton. Ouvert tous les jours midi et soir.  
Fermé le lundi. 06 77 44 09 52

DE NOUVEAUX COMMERCES 
EN CENTRE-VILLE

UN SALON POUR  
TOUS LES GOÛTS

Le salon des vins et de la gastronomie, et son salon du  
chocolat, convient les gourmands les 4, 5 et 6 novembre au 
Pavillon d'Auron

Pendant trois jours, les allées du Pavillon d'Auron réuniront 120 exposants, « une 
vingtaine de nouveaux, de nombreux producteurs, et une belle représentation 
régionale, avec le label C du Centre » détaille Patrick Ponchon, directeur de la 
Société Jeanne et Louis productions qui a concocté le copieux événement. Pour 
régaler les nombreux visiteurs, amateurs de dégustations et d'échanges avec les 
producteurs, ce rendez-vous dédié aux papilles reste fidèle à sa recette, "moitié 
vin, moitié gastronomie". Comme chaque année, moult animations seront au menu.  
En mezzanine, la place des gourmets et ses 6 producteurs locaux seront de retour.  
Le salon du chocolat fera quant à lui fondre petits et grands. Le restaurant « Au Terroir 
Gourmand » sera présent midi et soir.
Ouvert vendredi de 14h à 20h ; samedi de 10h à 20h et dimanche de 10h à 19h. 
Entrée : 4€ (valable une 2e journée sur demande à l'accueil) - Gratuit pour les moins de 12 ans. 
Plus d’informations sur www.salon-vins-gastronomie-bourges.fr.

   SALON  
             DES 
                    ET DE LA   

GASTRONOMIE
VINS

ET SON SALON DU  CHOCOLAT 
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www.salon-vins-gastronomie-bourges.com 
Rens.  02 48 27 40 60

4, 5 et 6 novembre 22

« L’abus d’alcool est dangereux pour la santé, à consommer avec modération »

Connaissez-vous bien les communes du Cher ?
Circino ne le pense pas… Les découvrir de manière ludique… 
quel meilleur moyen ? Tel est donc l’objectif recherché par 
ce jeu de plateau de la famille Créacom Games, nouveauté 
2022 : Circino, le chasseur de trésors – destination Cher. Dans 
cette ère « tout numérique », rien de mieux qu’un anti-« jeu 
de questions » pour découvrir ou redécouvrir ensemble, en 
s’amusant, 36 communes de son département. Voyager dans 
le 18 tout en restant dans son salon ! Voilà ce que propose le 
petit aventurier Circino. De Bourges à Sancerre, en passant 
par Vierzon, Belleville-sur-Loire, Saint-Amand-Montrond, 
Dun-sur-Auron, etc… 36 communes du département du 
Cher occuperont une place centrale dans le jeu. Le jeu sera 
disponible à l'office de tourisme.

Facebook : @creacomgames

CIRCINO :  
un nouveau jeu de 
société à découvrir !
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Défilé pour l’anniversaire 
du couronnement de Charles VII

Samedi 5 novembre, les Amis de Jacques Cœur vous donnent rendez-
vous pour célébrer le 600ème anniversaire de l’avènement de Charles VII, 
figure emblématique de notre ville. Au programme : défilés, scènes théâ-
tralisées, produits du terroir, concert… 

L’évènement méritait bien que les membres de l’association des Amis de Jacques Cœur se parent de leurs plus 
beaux costumes pour « festoyer », le samedi 5 novembre, de 14 h à 17 h30 ! 
Il y a 600 ans, Charles VII était couronné roi de France. Pour célébrer l’évènement, les berruyers sont invités à un 
grand défilé équestre avec la Maestria Compagnie, organisé par l’association des Amis de Jacques Cœur. Le départ 
des festivités sera donné avenue Jean Jaurès devant la fresque symbolisant l’entrée de Charles VII dans notre ville. 
Des archers de "Bourges Archiers Compagnie" se joindront au défilé qui remontera la rue Moyenne pour arriver au 
Jardin de l’Archevêché. Une scène théâtralisée, retraçant le couronnement du roi Charles VII, y sera alors donné. 
Un moment haut en couleur et festif, animé par un concert dans le kiosque du jardin à 16 h. Le public pourra 
également découvrir quelques stands de commerçants de produits médiévaux et du terroir, de 14 h à 17 h 30.  
Une après-midi festive pour le grand plaisir de toutes et tous !

« Une bibliothèque, c’est le carrefour de tous les rêves de l’humanité ». La citation de 
l’écrivain français Julien Green, l’architecte du Cabinet Carré d’Arche, Olivier Audebert 
en a fait sienne, pour redessiner les espaces de la Médiathèque. « Ce lieu est une 
maison du peuple et c’est dans cet esprit d’ouverture que j’ai imaginé le projet. 
J’avais déjà travaillé sur la médiathèque lors de sa construction en 1994. La mission 
avait été confiée à mon confrère Jean-Paul Chazelle et pour moi il s’agissait de mon 
sujet de diplôme de fin d’étude ».  
C’est donc avec beaucoup d’intérêt et de passion qu’Olivier Audebert est aujourd’hui 
fier de redonner une nouvelle dimension à la médiathèque de Bourges. Celui qui a déjà 
repensé plusieurs médiathèques notamment celles de Vierzon, Montargis, Montlouis, 
Chinon, s’appuie sur son expérience pour mettre en valeur, aujourd’hui, celle de 
Bourges. « Même si la médiathèque a été bien conçue, nous avons travaillé sur une 
meilleur visibilité, explique l’architecte. L’entrée était masquée. Elle sera déplacée 
de quelques mètres pour créer un point d’appel avec un espace de convivialité à 
l’accueil ». 

Choisir un nom !
La salle d’exposition sera positionnée dans l’ancien « espace presse » pour gagner en 
luminosité. Tandis que ce dernier sera installé près de la salle de conférence Jacques 
Prévert qui, à son tour, sera entièrement modernisée. « Les travaux avancent et 
malgré la crise nous n’avons pas été trop impacté pour la livraison des matériaux » 
souligne Olivier Audebert. Avec une ouverture prévue au printemps 2023, les usagers 
de la médiathèque vont profiter d’un fonctionnement plus moderne. « Nous allons 

mettre en place un système robotisé pour des prêts en autonomie » explique Colette 
PUYNEGE, conservatrice des bibliothèques. Cela permettra de libérer les agents 
d’accueil sur des missions de conseils et d’animations auprès des usagers ».
Côté matériaux, l’architecte souligne le choix de couleurs sobres. « Dans une 
bibliothèque, c’est le mobilier qui donne la couleur et les ouvrages qui font vibrer ». La 
note colorée sera donnée à l’entrée avec une arche rouge. « Toujours dans l’objectif de 
rendre plus visible l’entrée et capter de nouveaux visiteurs » ajoute Olivier Audebert.
Enfin, la municipalité a souhaité profiter de ce réaménagement pour donner un 
nom à la médiathèque de Bourges. Une grande consultation publique a été lancée le  
18 octobre dernier. Huit noms d’autrices sont proposés aux votes des Berruyères et 
des Berruyers : Rebecca DAUTREMER, Annie ERNAUX, Sylvie GERMAIN, Nancy HUSTON, 
Catherine MEURISSE, Marie NDIAYE, Leïla SLIMANI, Fred VARGAS. Il ne vous reste plus 
qu’à choisir !

MÉDIATHÈQUE : Les travaux avancent !
Lors de la dernière réunion de chantier, l’architecte Olivier Audebert, a fait un point 
d’étape sur le réaménagement de la médiathèque. Fermée depuis avril 2022, elle devrait 
rouvrir au printemps 2023. Les espaces réaménagés se dessinent progressivement.

UNE FUTURE MÉDIATHÈQUE POUR  
LES QUARTIERS DU NORD DE BOURGES

En concertation avec les habitants du quartier, le maire de Bourges et son équipe 
municipale ont lancé une grande réflexion, sur la création d’une médiathèque au 
cœur des quartiers du nord de Bourges. La bibliothèque du quartier devrait se 
transformer en Médiathèque au croisement de l’avenue du Général de Gaulle et 
de la rue Gérard Philippe. Un projet ambitieux qui rentre dans le cadre du nouveau 
plan de renouvellement urbain et qui devrait sortir de terre en 2026. 

Olivier Audebert, Architecte, lors de la dernière visite de chantier avec à sa droite Colette Puynège, 
conservatrice des bibliothèques et à sa gauche Mikaelle Dallee, responsable administrative
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 « Il nous a semblé très important de profiter de ce jour de lancement pour 
marquer un temps fort sous le signe de l’ambition et de la réussite afin 
que tous les acteurs, parents, enfants, acteurs éducatifs, partenaires et 
collectivités comprennent et s’imprègnent de la démarche, souligne Sakina 
Robinson, maire-adjointe à la Coéducation. Aussi, avons-nous préféré mettre 
en place des actions plutôt qu’une signature officielle ! » Premier objectif  
de la « Cité éducative » : « Faire Cité », soit mettre en interaction professionnels, 
associations, institutions, familles, parents et habitants afin d’intensifier  
la prise en charge éducative avant, pendant, autour et après le cadre 
scolaire. Deuxième priorité : créer des opportunités pour mieux 
développer et accompagner les potentialités de l’enfant de 0 à  

25 ans, de sa naissance à la concrétisation de ses projets personnels et 
professionnels. Dernière condition indispensable à 

la mise en œuvre de la démarche : proposer un 
mode de pilotage tripartite - Préfecture, 

Mairie, Éducation nationale -, pour une 
durée de 3 ans. Le financement de la  

« Cité éducative » est assuré via 
l’Agence nationale de la cohésion des 
territoires (*). 

À noter, parmi les opérations 
conduites cet automne : un projet sur 

l’oralité pour les 0-18 ans avec le Réseau 
des bibliothèques de Bourges ; un parcours 
artistique et numérique par l’atelier Canopé 

pour les CM1-CM2 ; un projet autour 

du numérique et de la parentalité par la Ligue de l’enseignement. « Faire Cité » 
implique plusieurs axes, poursuit l’élue, la Connexion, la Collaboration, la Créativité, 
le Challenge, la Coéducation et la Célébration et c’est dans cet esprit que la Ville 
de Bourges organise, le mercredi 9 et le jeudi 10 novembre, ces 2 demi-journées 
d’animations et de rencontres ! »
(*) - Ministère de la Ville 

Lancement de la  
« CITÉ ÉDUCATIVE »

Depuis janvier, les quartiers du nord de Bourges bénéficient du label « Cité éducative ». 
Le mercredi 9 et le jeudi 10 novembre, la Ville lancera officiellement la labellisation.

Des ateliers pour sensibiliser  
les enfants au gaspillage alimentaire

Depuis l’introduction de 50 % de produits de qualité et 
durables dont 20% de produits BIO (Loi EGalim) dans les 
restaurants scolaires Berruyers, l'apprentissage du mieux 
manger se poursuit. Au menu, l'association « Bio Berry » 
intervient pour lutter contre le gaspillage alimentaire pendant 
la pause méridienne, mais aussi sur le temps scolaire auprès 
des classes de CP et CM1.
Le gaspillage alimentaire, ça pèse dans la balance. C'est ce 
qu'explique depuis janvier dernier l'association « Bio Berry » 
aux enfants déjeunant à la cantine. 

Lutter contre le gaspillage 

A la pause méridienne, les animations ne manquent pas de 
saveurs et d'exemples concrets. " Il a notamment été mis 
en évidence ce qui aurait dû être mangé et ce qui ne l'a pas 
été " relève Florence Buchon, diététicienne, responsable de la 
restauration collective. Les restes des assiettes ont été pesés, 
" On a relevé moins de 50 g de gaspillage par enfant, moitié 
moins que la moyenne nationale ".

Cuisinée à la sauce ludique, la sensibilisation au gaspillage 
alimentaire atteint son objectif auprès des enfants qui 
mesurent ainsi leur manière de mieux consommer. Dans 
l'intervalle, d'autres thèmes ont été concoctés, comme « les 
dates limites de consommation, les légumes « moches » et la 
façon dont on peut les accommoder...».

Chaque année, l'objectif est d'intervenir auprès de 10 écoles 
sur le temps scolaire dans les classes de CP et CM1 et sur 
toutes les écoles (21 restaurants scolaires élémentaires) sur 
le temps méridien. Des visites chez les producteurs locaux, 
à la ferme, dans les marais, sont également organisées avec  
« Bio Berry ».

En parallèle, la Direction Environnement et Développement 
Durable de Bourges Plus anime des actions de sensibilisation 
sur des restaurants scolaires mais aussi sur les centres 
de loisirs, comptabiliser les restes alimentaires via un  
« gachîmètre » ou une balance, ou encore accompagner la 
mise en place de composteurs.

AU PROGRAMME 
• MERCREDI 9 NOVEMBRE, DE 14H30 À 18H

Temps festifs pour les familles, habitants, bénéficiaires de la « Cité 
éducative » sur le thème du Cirque et de l’apprentissage par le jeu 
(spectacle, exposition sur les valeurs du sport, escape game, ludothèque, 
réalisation d’une fresque pour la création du visuel officiel Cité éducative 
Ville de Bourges par les élèves du lycée Alain-Fournier, animation vélo…)

• JEUDI 10 NOVEMBRE, EN MATINÉE
Conférence « Cité éducative, l’Horizon des Possibles » de Benjamin Moignard, 
enseignant à l’Université Cergy-Paris, Réseau Scientifique National Cités 
Éducatives et Recherches en Éducation (pour professionnels, enseignants, 
représentants des institutions et des associations locales), suivi d’un 
temps d’échange avec la Cité Éducative de Blois.

Info sur sur www.ville-bourges.fr
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Des travaux nécessaires pour  
les installations sportives de la ville 

Quand Renaud Mettre, l'adjoint aux sports, sort son listing des installations à créer ou à rénover, 
on ne peut être qu'impressionné. « La liste est imposante, c'est une évidence. Et avant de parler 
de nouvelles installations, il faut songer à l'entretien. Et de ce côté-là ce n'est pas brillant. La 
priorité des priorités ce sont les toitures qui fuient de partout. Nos gymnases sont en triste 
état. Par ailleurs, la bâche qui recouvre le bassin extérieur de la piscine est trouée. L'idéal 
serait sur le mandat de tout pouvoir rénover. Le coût global des rénovations est de l'ordre de 
29 millions d'euros. Les priorités seront définies lors d'un prochain séminaire municipal.
Depuis notre arrivée à la mairie, nous avons supprimé les loges des tribunes du stade Jacques 
Rimbault. Elles menaçaient de s'écrouler et de blesser les spectateurs ! La nouvelle pelouse 
sera inaugurée le 5 novembre. Des travaux d'importance qui ont dépassé le million d' euro. 
On a constaté, malheureusement, des fuites d'eau au niveau de la tribune qui entraînent des 
infiltrations jusque dans la salle d'armes ! 
La piste de BMX, aux Danjons, était à l'abandon. En concertation avec le club nous venons de 
réaliser un pump-track (90.000 €).
Notre souhait serait de refaire un terrain synthétique par an. Aux Grands Beauregards et aux 
Justices les remplacements deviennent urgents. Mais en 2022 la priorité est pour Jean Brivot. 
Le nouveau synthétique très utilisé par le club de rugby revient à 600.000 €. Il est opérationnel.
La tribune, de feu le terrain de foot, rongée par la rouille doit être rasée : coût 210.000 €. Le 
Bourges XV voudrait disposer d'un troisième terrain de l'autre côté de l'avenue Roland Garros. 
L'espace ne manque pas mais en termes de sécurité pour l'accès des enfants cela nécessite 
une sérieuse étude. Reste encore sur ce site le problème des vestiaires et des sanitaires. Ceci 
afin que ce stade devienne véritablement l'espace à part entière du rugby »

Pour cette nouvelle saison, en Fédérale 1, Kévin Thuillier a abandonné 
son brassard de capitaine pour devenir directeur sportif du club.  
Il partage son temps entre l'entraînement et les tâches 
administratives sur les sites de Jean Brivot et d'Alfred Depège. « On 
pourrait croire qu'avec ces deux sites nous sommes des nantis. Cela 
n'est pas tout à fait le cas puisque je passe 90 % de mon temps à Jean 
Brivot. Au stade Alfred Depège, il y a essentiellement la compétition 
dominicale et un entraînement le vendredi soir pour l'équipe 
première. Nous devons partager avec l'athlétisme. A Jean Brivot, les 
conditions sont loin d'être idéales. Je travaille dans un préfabriqué 
d'une autre époque qui sert aussi de salle de réunion et de lieu de 
travail pour les écoliers. Un bureau spécifique serait le bienvenu !
Sur le plan sportif, le synthétique était en si mauvais état qu'il n'était 
plus homologué. Avec par exemple 160 gamins, des cadets, juniors, 
des seniors, cette nouvelle surface est très attendue. Il y a également 
un problème de vestiaires et de sanitaires. Par exemple lorsqu'il y a 
un arbitre féminin, il lui faut un vestiaire spécifique. Et comme, dans 
les préfabriqués qui ont été mis à notre disposition il s'agit de bloc de 
deux, nous perdons alors un vestiaire. Finalement ce sont pleins de 
détails à régler qui nous faciliteraient grandement la vie ! »

Kévin THUILLIER

« On doit jongler  
en permanence »

Dans les années 1960/70 il y avait une grande animation au stade Jean Brivot. 
Et pour cause c'était le lieu de résidence du Bourges Athétique Club. Le Bac 
avait été créé en 1941. Ce fut durant des décennies le club de « l'Aérospatiale » 
devenue MBDA. Et pour cause, il était en grande partie financé par le comité 
d'établissement de cette belle entreprise qui se consacrait à l'aviation et à 
l'armement.

Toutes les disciplines étaient représentées et elles étaient en concurrence 
directe avec les autres clubs de la ville. Les footballeurs étaient à la hauteur 
du Foyer et du Racing et ils faillirent monter en CFA ; côté rugby, le BAC rivalisait 
avec l'US Berry, en 3e division. Les athlètes du BAC comme leurs collègues de 
la natation étaient aux prises avec ceux de l'USB et du CNMB. Que de joutes 

homériques ! Avec encore, côté tennis des équipes de niveau national, des 
cyclistes de renom, des tireurs à l'arc... Le BAC était partout mais peu à peu 
l'intérêt de l'entreprise pour ses sportifs déclina. Dans les années 2000, il 
y avait de moins en moins de salariés de chez MBDA dans les rangs du BAC.  
Il fallut se rendre à l'évidence, le BAC ne répondait plus tout à fait à sa vocation 
initiale. Le stade fut vendu en 2006 à la ville pour l'euro symbolique. Il faut bien 
reconnaître que pendant ce temps les installations vieillissaient. Aujourd'hui, 
Jean Brivot sert de base arrière, aux rugbymen du Bourges XV. II rend bien des 
services mais il nécessite une sérieuse remise à niveau, les conditions, même 
pour l'entraînement, sont devenues totalement obsolètes ! 

UNE NOUVELLE JEUNESSE  
pour Jean Brivot
Fleuron de l'Aérospatiale, le stade Jean Brivot est en très 
mauvais état. La ville, propriétaire depuis 2006, va le rénover 
pour qu'il devienne le centre névralgique du rugby berruyer.
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Yoga
Reprise des cours de yoga de l'association « Essentiel 
Yoga Méditation Bien-être » les jeudis à 18h ou 18h30 
selon les demandes du plus grand nombre, hors vacances 
scolaires, jours fériés et pont (Salle Baptiste Marcet, rue 
Parmentier à côté de la place St Bonnet à Bourges). La 
séance de yoga se poursuit par un temps de relaxation, 
de méditation ou de découverte de l'Ayurvéda pour ceux 
qui le souhaitent. Professeur diplômé de l'Ecole indienne 
de Yoga Shivananda. Un Cours d'essai gratuit pour les 
nouveaux. 
Renseignements, informations complètes et 
inscription : association.essentiel18@gmail.com ou  
06 40 56 05 10 par message ou sms.

ACCRO’VAL ouvre le bal des  
marchés de Noël au Val d’Auron,  

les 25, 26 et 27 novembre 
Suite au succès de l’an dernier, le marché de Noël du Val 
d’Auron revient sous un chapiteau de 1400 m2 les 25, 26 
et 27 novembre prochains. Le vendredi 25 novembre 
de 16h à 20h, le samedi 26 novembre de 10h à 20h et le 
dimanche 27 novembre de 10h à 18h. Sur la place Pierre 
Mendès France (en tête du lac du Val d’Auron) à Bourges.
Ce marché l’un des plus grands de la région centre se 
tiendra sous un chapiteau de 1400 m2 avec plus de 
70 exposants. Au programme : la gastronomie, de 
l’artisanat, des animations, de la restauration avec sa 
célèbre tartiflette, le vin chaud et bien sur le Père Noël et 
son copain l’ours blanc. C’est environ 8 000 personnes qui 
déambulent dans ce marché à la recherche des cadeaux 
de Noël. Du côté animations, on aura le samedi le groupe 
Scherzo et le groupe berruyer Divan de Psy (chansons 
à textes), puis le dimanche 2 passages du groupe de 
country Kansas Line Dance. Coté Gastronomie, il y aura 
du champagne, des vins d’Alsace, des vins de Quincy et 
Châteaumeillant, du chocolat, du safran, des chutneys, 
des confitures
Coté artisanat, pas de produits made in China, que du 
fait main, poterie, vannerie, bijoux
En parallèle au marché de Noël, Accro’val présentera 
au centre social un spectacle de Noël avec un conteur 
(Inscriptions au centre social du Val d’Auron - 02 48 21 
32 24). Ce grand marché de Noël n’aurait pu voir le jour 
sans le soutien logistique de la ville de Bourges et de nos 
sponsors Auchan, Renault Val d’Auron.
Sur place, le père Noël et son copain l’ours blanc, des 
rires, des chants, de la musique, des manèges, des 
odeurs de vin chaud, restauration rapide, des crêpes, 
des gaufres, de la tartiflette, etc… le décor est planté !
C’est le moment de penser aux cadeaux de fin d’année.

Marché de Noël
« L'association Loisirs et Culture » de l'EHPAD de Bellevue 
organise son marché de Noël le dimanche 11 décembre 
2022.

Atelier des mercredis de  
l'Association Mieux être et santé

Planning pour la salle André Alciat à la Maison des 
Associations les mercredis soir de 18h à 20h. 
• Mercredi 9 novembre : Sandrine Dauchy et Stéphane 
Maur, Hypnothérapeute « Comment dialoguer avec son 
Inconscient et s’aider soi-même grâce à l’auto hypnose ». 
5 séances de 18h à 20h : 115 € ou 25 €/séance
• Mercredi 16 novembre : Marie Garcia « Sortir de sa zone 
de confort », Sophrologie. 20 € 
• Mercredi 23 novembre : Sandrine Dauchy et Stéphane 
Maur, Hypnothérapeute « Comment dialoguer avec son 
Inconscient et s’aider soi-même grâce à l’auto hypnose ». 
5 séances de 18h à 20h : 115 € ou 25 €/séance
• Mercredi 30 novembre : Anne-Marie LAFAY, Art-
thérapeute, EFT, « Mandala du lien » 20€ 
• Mercredi 7 décembre : Sandrine Dauchy et Stéphane 
Maur, Hypnothérapeute « Comment dialoguer avec son 
Inconscient et s’aider soi-même grâce à l’auto hypnose ». 
5 séances de 18h à 20h : 115 € ou 25 €/séance
• Mercredi 14 décembre : Catherine Cocholat, 
Réflexologue plantaire et pédiatrique Atelier parents/
enfants : Coliques 20 €
Mercredi 4 janvier 2023 : Sandrine Dauchy et Stéphane 
Maur, Hypnothérapeute « Comment dialoguer avec son 
Inconscient et s’aider soi-même grâce à l’auto hypnose ». 
5 séances de 18h à 20h : 115 € ou 25 €/séance.
• Mercredi 18 janvier 2023 : Sandrine Dauchy et Stéphane 
Maur, Hypnothérapeute «Comment dialoguer avec son 
Inconscient et s’aider soi-même grâce à l’auto hypnose ». 
5 séances de 18h à 20h : 115 € ou 25 €/séance 
• Mercredi 1er février 2023 Catherine Cocholat, 
Réflexologue plantaire et pédiatrique Ateliers parents/
enfants, poussées dentaires : 20 €

Thé dansant
A tous les amateurs de danses, le Centre Associatif 
organise son 11e thé dansant, jeudi 15 décembre 2022, à 
la grande salle des fêtes de la Chancellerie.
Nous vous attendons nombreux de 15h à 18h.
Animation musicale avec Ghislaine PASQUET, aux 
rythmes des Valses, Cha-cha-cha, Java, Salsa, Madison…
Avec de nombreuses surprises pour tous !
3 euros* l’entrée
*Consommations offertes
Billets en vente au Centre Associatif à partir du 7 
novembre ou sur place le jour de l’animation.
Pour tout renseignement : Centre Associatif
Hameau de la Fraternité - Salle 3/Gaïa - 29 rue Louise 
Michel 18000 Bourges - 02.36.24.14.33 - centre.
associatif@sfr.fr - www.centreassociatif.fr

ASSOCIATIONS  
à la une
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Concert de jazz

Dans le cadre de la 11e saison ABSOLUMENT JAZZ 
organisée par la Compagnie « AFTER THE CRESCENT » 
: Hublot : mercredi 16 novembre à 20h30
Lew TABACKIN TRIO  https://youtu.be/dNPqHj6WE5k 
« Il faut le voir en concert, avec son gros son, sa 
puissance, rugir dans de longs solos au saxophone 
ténor pleins d’énergie, avancer la tête, levant les 
genoux, tapant du pied, puis passer à la flûte et 
changer de posture physique, devenir aérien et 
puiser dans la tradition japonaise. Deux musiciens 
vivent en Lew Tabackin : un saxophoniste, qui 
plonge ses racines dans Coleman Hawkins, 
Ben Webster, Sonny Rollins, et un flûtiste, qui 
s’inspire de musique classique et des traditions 
orientales anciennes. Avec un sens du swing sans 
concession, Lew Tabackin se nourrit de la tradition 
du jazz, recherchant toujours des sidemen solides. 
Il compte, dans une vingtaine d’albums sortis en 
leader, les collaborations de Phil Woods, Dave 
Holland, Hank Jones, Randy Brecker, Victor Lewis, 
Benny Green, Peter Washington, Lewis Nash.. » 
Mathieu Perez / © Jazz Hot
•   Lew TABACKIN     Flute, saxophone
•   Philippe AERTS     Contrebasse
•   Mourad BENHAMMOU  Batterie

Concert exceptionnel  
avec l'Harmonie de Bourges

Le mercredi 9 novembre, à 20h, à l'Auditorium du 
Conservatoire de Bourges, aura lieu un concert 
exceptionnel consacré à la création d'Olivier CALMEL 
et la venue du célèbre compositeur espagnol Oscar 
NAVARRO. « L'Harmonie de Bourges » à répondu 
à l'appel de l'orchestre d'harmonie de la Région-
Centre pour interpréter la création d' O.Calmel 
" Depuis l'Aube" : partition riche en influences 
musicales diverses. En la présence du compositeur, « 
l'Harmonie de Bourges » et les harmonies de Mehun/
Yèvre et des Aix d'Angillon sous la direction de Serge 
Conte interprèteront cette oeuvre. En outre, Oscar 
Navarro, qui a reçu des prix internationaux pour ses 
compositions, dirigera « l'Harmonie de Bourges » 
avec des morceaux de son répertoire. Ce programme 
sera complété par des morceaux d'A.Reed et Louis 
Prima sous la direction d'Olivier Bougain. Concert 
original qu'on se le dise .... 
Tarifs : 8€ et 5€. Renseignements et réservations 
à partir du 15/10/2022 : secretariat.harmonie.
bourges@gmail.com et www.harmonie-bourges.fr 
et billetterie sur place le soir du concert 

Après-midi autour du numérique
« Le Centre associatif - Hameau de la Fraternité » 
propose une après-midi ludique autour du numérique 
le 19 novembre , de 14h à 18h, salle de l’oiseau Lyre.
Sont associés à cet événement la Bibliothèque 
des Gibjoncs, la Ligue de l’Enseignement du Cher, 
la Manufacture des Arts Numériques de Bourges, 
Média Van, Le Mulot du CAC de Plaimpied-Givaudins, 
pour animer des ateliers 3D, jeux, créations sonores 
et artistiques. Justine Villermet exposera son œuvre 
« 23h23 » avec le soutien de l’ENSA de Bourges.

Entrée gratuite pour le plaisir des grands et des 
petits avec des cartes cadeaux à gagner !"
Renseignements : 02 36 24 14 33
www.centreassociatif.fr 
facebook.com/centreassociatif18

Activités des amis des musées
• CONFÉRENCE
Mercredi 14 décembre à 14h30 au Muséum d'Histoire 
Naturelle de Bourges
"Natures mortes" par Fabrice Conan, Historien de 
l'art, conférencier national
• VOYAGE
Samedi 17 décembre - départ à 7h30
10h : Visite du Château de Langeais.
Déjeuner en commun
Après-midi : Visite du Château d'Usse.
•ATELIER
Lundi 5 décembre : 15h -17h - Cercle de lecture, 
Maison des Associations salle A.Fournier

Le Festival des solidarités
Notre rendez-vous international pour promouvoir 
et célébrer une solidarité ouverte au monde et 
aux autres se déroulera du mardi 22 novembre au 
mercredi 7 décembre sur la thématique « L’eau, un 
bien commun ? »
Cette année le « Collectif Monde Solidaire du Cher » 
constitué de 15 associations organise plus de 10 
animations conviviales et engagées pour donner 
aux citoyen.ne.s de tout âge l'envie d’agir pour 
un monde juste, solidaire et durable. C’est au fil 
de l’eau, notre bien commun et véritable enjeu de 
solidarité ici et à travers le monde que nous nous 
retrouverons : rencontres débats, lectures, visite de 
tourbière, contes, films et témoignages divers sont 
au programme de l’édition 2022 !
Pour retrouver les événements :  
Festivaldessolidarites.org
Notre contact : mondesolidaire18@yahoo.fr

COLLECTE NATIONALE DE LA BANQUE ALIMENTAIRE  
DU CHER, LES 25, 26 ET 27 NOVEMBRE 2022

1er réseau d'aide alimentaire en France, les Banques Alimentaires 
collectent, trient et stockent durant l’année 110 000 tonnes 
de denrées alimentaires afin d'aider les plus démunis sur le 
territoire.
Elles sont ensuite distribuées à plus de 2 millions de personnes 
tout au long de l'année, soit l'équivalent de 230 millions de repas.
La Banque Alimentaire du Cher apporte une aide alimentaire à 
6% de la population du département.
Vous pouvez participer à cet événement solidaire en faisant un 
don en magasin, ou sur "monpaniersolidaire.org", mais aussi en 
intégrant une équipe de bénévoles en magasin.

Les 25, 26 et 27 novembre, nous avons besoin de vous !
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Opposition
L’étrange cas du Docteur Yann et de Mr Galut
Le député Yann Galut supprimait des milliers de lits d’hôpitaux, le maire de Bourges Yann Galut 
est devenu le grand défenseur de l’hôpital ; le député Yann Galut retirait quinze millions d’euros de 
dotation à la ville de Bourges, le maire Yann Galut demande trois millions d’euros à l’Etat pour boucler 
son budget ; le maire de Bourges est conscient de l’urgence écologique (Nouvelles de Bourges 
d’octobre) mais remplit les piscines municipales au cœur de l’été en situation d’alerte renforcée 
et dépense 95 000 euros pour l’éclairage de panneaux publicitaires d’un club amateur de la ville.
Elisabeth Pol - Ludwig Speter-Lejeune • Bourges au centre - speterludwig@gmail.com

Mobilisons-nous !!! 
La situation de la médecine à Bourges et de l’Hôpital Public Jacques Cœur en particulier est l’exemple 
criant de la rupture d’égalité à laquelle sont confrontés les berruyères et les berruyers. Sans un 
service de santé accessible au plus grand nombre, sans une offre de soins la plus large possible, 
sans un hôpital performant ce qui suppose notamment de bonnes conditions de travail, comment 
pourrions-nous objectivement défendre à l’extérieur l’attractivité de notre territoire ?
L’heure est grave, mettons de côté nos divergences et mobilisons-nous, élus, acteurs économiques, 
citoyens pour inverser cette courbe désespérément descendante.  
Bourges Trajectoires - philippe.mercier@ville-bourges.fr

RUE MOYENNE : RETOUR AU BON SENS
C’était pourtant juré ! La rue Moyenne serait piétonne et Cujas ne serait plus un parking.
Depuis juillet 2020, nous sommes le seul groupe d’opposition à ne pas avoir voté favorablement 
pour ces projets dogmatiques. Nous n’avons eu de cesse de demander au Maire de revenir sur ses 
objectifs, notamment lors des conseils municipaux. Rien n’y avait fait.
L’action menée récemment par l’association des commerçants et riverains du centre-ville a renforcé 
notre position. Et finalement, le Maire a (enfin !) revu sa copie, au grand dam de certains adjoints. 
Une vraie satisfaction pour notre groupe de voir la raison revenir sur des engagements de campagne, 
sans doute trop aveugle d’une certaine réalité de terrain. 
C’est pourquoi lors du conseil municipal du 6 octobre dernier, nous sommes revenus une fois encore 
sur l’idée de maintenir la circulation rue Moyenne, au moins durant les travaux de la place Cujas. Ce 
à quoi le Maire a répondu FAVORABLEMENT.
Philippe MOUSNY - groupe.unpactepourbourges@gmail.com

Réparer la ville pour préparer l’avenir

Chacune et chacun a pu le constater depuis quelques mois, les chantiers 
sont nombreux dans la ville. L’ensemble de l’équipe municipale est pleinement 
conscient de la gêne pouvant être occasionnée par ces chantiers, mais ils 
répondent directement aux demandes qu’habitantes et habitants n’ont de cesse 
de formuler. Lors des réunions de quartier qui sont organisées annuellement, 
vous nous faites inlassablement part de vos très grandes attentes en matière 
de rénovation des espaces publics, à la fois de desserte de quartier mais 
également d’axes structurants.

C’est pourquoi nous avons décidé de revoir notre approche en matière de travaux 
pour faire émerger une priorité nouvelle « Réparer la ville », avec un objectif clair : 
permettre à toutes et à tous de se déplacer en toute sécurité, quel que soit son 
mode de déplacement. Proposer trottoirs et voiries en bon état, où chacun peut 
cheminer sereinement, était d’ailleurs l’un des objectifs que nous nous sommes 
fixés dans l’agenda 21 de la longévité.

Chaque demande est priorisée en fonction de critères partagés et qui permettent 
de répondre aux attentes : abords des écoles, développement d’infrastructures 

cyclistes, volume de circulation, équité entre les quartiers… Au regard de ces 
axes prioritaires, nous prévoyons les chantiers sur plusieurs années. Nos 
équipes anticipent ainsi mieux chaque chantier et chacune et chacun d’entre 
vous sait à quel horizon son quartier sera concerné par les travaux.

Très concrètement, dès 2023, le budget annuel de rénovation des trottoirs et 
des voiries sera doublé avec un maintien de cet effort jusqu’à la fin du mandat, 
en lien avec l’Agglomération qui, elle aussi, va accroitre ses interventions en la 
matière.

C’est la preuve qu’un élément, pourtant pas nécessairement affiché au cours 
de la campagne électorale, peut devenir prioritaire au fil des échanges avec 
les habitants. Nous revendiquons cette capacité d’écoute et de transformation 
d’objectifs partagés en réalités budgétaires.

Pour la Majorité municipale,
Hugo LEFELLE,
Maire-adjoint délégué aux Travaux et à l’Urbanisme
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Pendant trois ans, avec le Paris Mozart Orchestra, la cheffe d’orchestre Claire Gibault, 
va mener un partenariat avec la Ville de Bourges : des concerts de prestige au sein 
de la Maison de la Culture, des Master Class et des répétitions au Conservatoire, des 
rencontres musicales avec des établissements scolaires et des établissements pour 
personnes âgées. Une résidence musicale, mais pas que… 
La prise de contact remonte à la fin de l’été 2021. « J’ai reçu un appel du maire de Bourges 
qui souhaitait me rencontrer pour mettre en place un partenariat, confie Claire Gibault, 
cheffe d’orchestre et créatrice du Paris Mozart Orchestra. Les choses se sont ensuite 
enchaînées très vite, puisque depuis le début du mois d’octobre, je me rends dans différents 
établissements scolaires de la ville. Les musiciens de l’orchestre ont également proposé 
des master class au Conservatoire et nous avons donné notre premier grand concert le 
vendredi 7 octobre à la Maison de la Culture : un concert dédié à Mozart avec en soliste le 
merveilleux pianiste Adam Laloum ». Pour rappel, « l’alliance » musicale entre la cheffe, le PMO 
et Bourges est programmée sur trois ans. Trois années de découvertes, d’échanges et de 
rencontres au nom de l’Education Artistique et Culturelle tout au long de la vie et de l’accès à 
la culture pour toutes et tous. « Certains des enfants avec lesquels nous allons entrer en lien 
n’ont pas forcément l’occasion ou l’envie de franchir le pas vers la musique ou toute autre 
forme d’expression artistique. Chaque année l’orchestre proposera un projet pédagogique et 
artistique différent ». Pour Claire Gibault, c’est une évidence et une priorité. Car, avec un père 
professeur de solfège, la musique est une « compagne » dès la petite enfance. À 5 ans, elle 
commence l’apprentissage du piano, à 7 ans, elle passe au violon. « J’ai appris à lire les mots et 
les notes, en même temps ! (sourire). » 

DE COMMUNES EN ÉTABLISSEMENTS SCOLAIRES

Son itinéraire de musicienne et de cheffe d’orchestre, connue et reconnue des plus grands, 
tel l’illustre Claudio Abbado, signe un parcours d’exception. « Le livre que j’ai publié il y a dix ans 
« La musique à mains nues », retrace ce chemin de vie, dans le détail. » Pour l’heure, telle une 
saltimbanque, dans le sens noble du terme, cette passionnée des « autres » va de commune 

en commune sur les routes du Centre-Val de Loire, d’écoles élémentaires, en collèges, de 
lycées en établissements d’enseignement professionnel. À Bourges, elle fait halte au collège 
Littré, au lycée pro Jean de Berry, au lycée Alain Fournier, dans les écoles Jules Verne et Paul 
Arnault…« L’objectif est de rencontrer les directions, les équipes pédagogiques et les élèves 
pour leur présenter le projet artistique d’Orchestre au Bahut « Le Jardin en mouvement » 
autour du texte éponyme du paysagiste Gilles Clément avec la création de la compositrice 
Alexandra Grimal. Les enfants sont invités à la co-création et impliqués grâce à des ateliers 
de préparation de chant choral, de déclamation… » Une rencontre est prévue en février 
prochain, pour un point sur l’avancée de leur travail, les musiciens du Paris Mozart Orchestra 
se rendant dans chaque établissement scolaire « volontaire », pour accompagner les enfants 
dans l’aventure.

CULTURE, SOCIAL, JUSTICE

Depuis son « arrivée » à Bourges, Claire Gibault va de bonne surprise en bonne surprise. « Je 
découvre de plus en plus la ville, comme les marais qui sont, pour moi, un lieu exceptionnel… 
j’apprécie aussi particulièrement l’accueil qui nous a été réservé tant au sein des services 
municipaux, qu’au Conservatoire de musique ou à la Maison de la culture, des équipements 
culturels magnifiques ! » En attendant les futures envolées du « Jardin en mouvement », 
la cheffe d’orchestre poursuit son credo empreint de culture, de social et de justice : « Je 
souhaite que les enfants au travers de cette expérience musicale, découvrent leur potentiel 
de créativité, leur propre talent car traverser l’adolescence avec une passion permet, et je le 
pense vraiment, d’éviter beaucoup d’écueil. » Beau message, beau présage. 

31 octobre1945 :  
naissance au Mans

1993 :  
direction à Covent Garden à Londres

1995 :  
direction à la Scala de Milan 

1997 : 
direction Philharmonie de Berlin 

2004 à 2009 :  
députée européenne

2011 :  
création du Paris Mozart Orchestra

2020 :  
création du Concours LA MAESTRA  

avec la Philharmonie de Paris

Octobre 2022 :  
Début de la Résidence  

du PMO à Bourges 

> Biographie sur :  
www.parismozartorchestra.com

LES DATES CLÉS

CLAIRE GIBAULT,  
LE CHOIX DE BOURGES
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